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L’odyssée d’Hugo
Hugo contre le Minotaure


        
        
            
            À mes nièces et neveu,

            Artur, Kim et Adelle.

            

            pour anna

            pour léna

            
        

    

            Bienvenue à Louvreland


            
                – Alors, Harry Potter, tu kiffes ?

                Hugo se renfrogne. Il en a assez de rappeler à cet imbécile de Kylian, terreur à crête de la 5e B, que ses lunettes, contrairement à celles du célèbre sorcier, ne sont pas rondes mais rectangulaires. Et qu’il s’identifie plus à Hermione qu’à Harry. De toute façon, le mal est fait : malgré sa discrétion et sa maladresse presque maladives, il s’est forgé une réputation d’intello.

                Kylian, cancre assumé, ne cesse de le harceler en classe et lui mène une véritable guerre des nerfs. Cette sortie scolaire au Louvre ne fera pas exception.

                
                – Pour toi, un musée, c’est Disneyland, hein ?

                Hugo soupire encore. Malheureusement, cette fois, Kylian est proche de la vérité. Son père, le professeur Ponchon (de l’Université de la Sorbonne), affectionne particulièrement les sorties au Louvre, surtout du côté des antiquités gréco-latines, et son immanquable galerie Campana III. Hugo a donc passé plus de temps devant des vases en terre cuite que perché sur le grand huit du parc Astérix.

                – Laisse-le tranquille, crétin ! intervient Nawel.

                Hugo retrouve un peu d’air. Il apprécie Nawel. C’est presque la seule de sa classe à se montrer gentille avec lui. Parfois, il aimerait pouvoir lui raconter que, s’il n’est pas Harry Potter, il est tout de même le Mythoplaste, un voyageur du temps dont la mission est de corriger les mythes bouleversés par la sorcière Médée.

                Comme Nawel le prendrait pour un fou s’il en parlait, il se tait et la remercie d’un sourire. Kylian s’éloigne en roulant ses épaules étroites.

                – Suivez-moi, dit la prof de français. Il y a une petite exposition temporaire sur les îles grecques.
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                En fait, ce sont des œuvres des collections du Louvre qu’Hugo connaît déjà par cœur. Il espérait mieux pour une sortie scolaire que l’endroit où son père le traîne régulièrement. Son attention se dilue. Pourtant, il doit rapporter une information : le professeur Ponchon lui a demandé le nom de l’architecte du cheval de Troie !

                C’est son habitude de lui poser des colles pendant les visites pour s’assurer qu’il suit bien les explications. Cette fois, Hugo a l’intention de ne pas s’embêter et d’interroger directement sa professeure de français puisque la réponse n’est pas consignée dans l’agenda où il prend des notes sur la mythologie.

                
                Du coup, son regard s’arrête sur un vase qu’il n’a jamais vu auparavant.

                C’est un pithos, une jarre profonde et large utilisée pour stocker de la nourriture. Celui-ci représente sur son col les guerriers grecs enfermés dans le fameux cheval de bois. En lisant la présentation, Hugo apprend que l’objet a été prêté par le Musée archéologique de Mykonos. Il date du VIIe siècle avant notre ère.

                On y voit la sculpture percée de fenêtres carrées où apparaissent des visages de profil. Tout autour, des guerriers en armes se battent. Hugo lève la main.

                – Madame, comment s’appelle l’architecte du cheval, s’il vous plaît ?

                Flattée d’avoir enfin une question d’élève, l’enseignante se rengorge et ouvre la bouche.

                Pourtant, Hugo ne l’écoute pas. Il vient de remarquer un changement sur le vase : les têtes des passagers du cheval disparaissent les unes après les autres !

                Le sang du garçon ne fait qu’un tour : quelqu’un joue avec la mythologie !

                Coupant sa professeure en plein milieu d’une phrase, il demande : 

                – Madame, est-ce que je peux aller aux toilettes ?

                – Oh, le vent ! pouffe Kylian.

                
                Cela sauve Hugo car toute la colère de l’enseignante retombe sur l’imbécile. L’adolescent en profite pour s’esquiver. Il connaît le musée comme sa poche et s’oriente aisément dans les différentes galeries, serrant contre lui son précieux agenda noir qui l’a tiré de nombre de situations difficiles.
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                Il croise la vigile habituelle des lieux, dont la silhouette lui est devenue presque familière avec ses cheveux noirs et bouclés, réunis en queue de cheval sous sa casquette. Sans la détailler, il la dépasse et se dirige vers l’ascenseur menant aux réserves du Louvre.

                Il se déplace avec tant de naturel dans ces salles parcourues mille fois que personne ne songe à l’arrêter. Certains doivent penser qu’il rejoint son père, toujours fourré dans les parages.

                Quand les portes de la cabine s’ouvrent quelques étages plus bas, il regarde le sous-sol plongé dans la pénombre. D’ordinaire, la lumière est allumée ou bien son père s’en charge. Là, tout demeure sombre.

                Hugo se met en quête de sa machine à voyager dans le temps personnelle : une immense pyramide noire. Il ne va pas être facile de repérer sa faille obscure sur une pyramide foncée au milieu des ténèbres !

                Prenant son courage à deux mains, il progresse à tâtons dans l’immense espace aveugle. Un avant-goût des Enfers…

                – Aïe !

                Il vient de se cogner le genou dans une étagère métallique. Les objets de pierre qu’elle supporte vacillent. Hugo serre les dents en redoutant le pire. Mais rien ne tombe à terre. Il exhale un long souffle avant de reprendre ses investigations.

                Il refuse de rester coincé à son époque faute d’avoir trouvé l’entrée de sa machine.

                Bientôt, ses doigts effleurent la pierre froide de la Pyramide. Il commence à en effectuer le tour, patiemment. Le contact rassurant lui redonne du courage. Il explore la paroi lisse où s’inscrivent en creux certaines gravures à demi effacées par le temps.

                Enfin, il accède à la faille. Il n’a pas le temps de s’en réjouir car il est aussitôt aspiré dans l’ouverture.

                
            

        

            Grève aux Enfers


            
                Hugo sent son ventre qui essaie de prendre la place de ses poumons, tandis que ces derniers s’efforcent de lui remonter dans la gorge. Bref, les voyages dans le temps ne sont guère confortables.

                Il chute en avant, se réceptionne tant bien que mal sur les mains, s’écorchant les paumes sur le sol caillouteux. Quand des alarmes retentissent et que des sortes de gyrophares rouges brillent, il sait qu’il est arrivé à bon port : la citadelle de Rhadamanthe, en plein milieu des Enfers.

                En fait d’alarme, il entend les affreux cris des Euménides. Quant aux reflets de braise, ils proviennent du fleuve Phlégéthon qui charrie du feu. Pour le reste, l’Hadès est surtout composé d’une immense caverne noire au fond de laquelle des cours d’eau s’enroulent en spirale.

                Hugo laisse derrière lui la Pyramide et avance d’un pas hésitant. Ce n’est pas sa première mission et pourtant il manque toujours d’assurance.

                Il pousse d’ailleurs un grand cri aigu quand une main fantomatique se pose sur son bras.

                – Ah !

                Il reconnaît alors les cheveux blêmes de Blanche, sa complice habituelle, et se rassure.

                – Je voulais dire : « Ah ! », explique-t-il en répétant son cri deux octaves plus bas.

                – Comment vas-tu ? demande la fille d’Hadès.

                Hugo bredouille en retour, cherchant ses mots en grec ancien. Comme la jeune fille n’a toujours pas ôté sa main, il est extrêmement troublé. En plus, son doux parfum d’asphodèle vient lui chatouiller les narines. Il a du mal à imaginer ce qu’il éprouvera en la regardant dans les yeux (lesquels sont d’un vert magnifique).
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                – Bon, ne perdons pas de temps, dit-elle en l’entraînant.

                Ils descendent vers les Champs Élysées qui sont aux Enfers l’équivalent d’une oasis au milieu du Sahara. C’est auprès de ces bois de cyprès qu’est amarrée la Gorgô, le navire magique que nul texte mythologique n’a jamais mentionné.

                Le navire se dessine avec sa coque couverte d’écailles de Gorgones (d’où son nom) et flanquée de plaques d’or effilées. Hugo monte à bord. Blanche s’arrête soudain.

                – J’ai oublié de te faire la bise ! s’exclame-t-elle.

                Et elle lui plante un baiser sonore sur la joue gauche. Hugo vire à l’écarlate.
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                – C’est bien comme cela qu’on fait là d’où tu viens ? s’inquiète-t-elle devant sa réaction.

                – Euh, oui, oui.

                Elle tend le visage à son tour. Il s’exécute maladroitement, fondant en sentant la peau douce sous ses lèvres. Cette aventure commence plutôt bien.

                – Va te déshabiller maintenant.

                Hugo déglutit avec difficulté.

                – Pardon ?

                – Tu te souviens que tu dois enfiler des vêtements d’époque ? Ce n’est pas ton tee-shirt « Université de la Sorbonne » et tes baskets qui vont nous aider à nous fondre dans la foule…

                Le fait
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